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Rendez-vous diocésains

Mardi 4 janvier
De 9 h 30 à 16 h 30, conseil épiscopal 
à la Maison épiscopale.

Jeudi 6 janvier
De 12 heures à 14 h 30, bureau du 
conseil presbytéral à la Maison 
épiscopale.

Vendredi 7 janvier
11 h 15, vœux et messe à Notre-
Dame du Laus, suivis du déjeuner.
19 heures, conseil diocésain des 
affaires économiques à la Maison 
épiscopale.

Samedi 8 janvier
15 h 30, vœux de bénédictines du Laus  
au Sacré-Cœur de Montmartre, Paris.

Mardi 25 janvier
De 9 h 30 à 16 h 30, conseil épiscopal 
à la Maison épiscopale.

Jeudi 27 janvier
Maison diocésaine, assemblée 
diocésaine Catéchèse et catéchuménat.

Dimanche 30 janvier
10 h 30, confirmation 
à la cathédrale de Gap.

Lettre adressée par sœur 
Imelda à la rédaction
◗ Une invitation à s’abonner à EDHA  
ou à parrainer un abonnement gratuit !

À l’équipe de rédaction  
et au père Félix Caillet,
Je vous dis du fond du cœur merci pour 
toutes les années où j’ai reçu au Bénin 
Église dans les Hautes-Alpes…
La revue m’a permis de rester en 
communion avec mon diocèse. Je suis 
rentrée en France après trente ans de 
mission au Nord-Bénin. Actuellement je 
suis envoyée à Crest, pour une nouvelle 
étape et une nouvelle mission !
Donc je suis heureuse de retrouver ici la 
revue. Merci à Mgr Jean-Michel, au père 
Caillet et à toute l’équipe. Avec toute ma 
reconnaissance et mon affection.

Sœur Imelda Gaviria

Dans l’agenda de Mgr di Falco Léandri

◗◗Marche méditation
Mercredi 12 janvier
En Gapençais, avec le Service 
Formation, sur le thème de la 
Semaine de prière pour l’Unité des 
chrétiens. Renseignements auprès 
de Mad Oury au 04 92 52 17 84.

◗◗Rencontres bibliques  
sur les Évangiles
Lundi 17 et mardi 18 janvier
Lundi à 20 h 30, à Gap, Saint-Roch, 
salle Jean Ricou, et mardi à 14 heures, 
au 20 rue de l’Imprimerie, avec le père 
Pierre Fournier : « Dans les Évangiles, 
quand Jésus a des paroles exigeantes, 
sur quels domaines de vie portent-
elles ? » Renseignements auprès du 
centre diocésain de formation au 
04 92 40 02 75, formationpermanente@
diocesedegap.com ou 
pierrefournier2526@neuf.fr

◗◗Journée diocésaine  
de la catéchèse :  
« Le pardon de Dieu »
Jeudi 3 février
De 9 h 30 à 16 heures, au Barteü 
(Peyruis 04), journée des catéchistes, 
parents disponibles, et prêtres, 
sur « Accueillir et célébrer le 
Pardon de Dieu ». Pour soi-même 
et avec les enfants, la beauté du 
« sacrement de la pénitence et de 
la réconciliation » selon la richesse 
des documents de la catéchèse et 
du rituel. Journée commune avec le 
diocèse de Digne. Renseignements 
et inscriptions (repas midi, salles, 
etc.) : 04 92 40 02 78. Email : centre.
diocesain@wanadoo.fr

À noter

Bulletin d’abonnement
Nom : ...............................................................
Prénom : ..........................................................
Adresse : ..........................................................
Code postal : ....................................................
Ville : ................................................................
Tél. : .................................................................
E-mail : .............................................................

 Oui, je m’abonne à Église dans les Hautes-Alpes

pour 1 an au prix de 30 € pour 11 numéros

 Abonnement de soutien : 
1 an à partir de 45 €
Pour l’étranger, merci de bien vouloir ajouter les frais de port.

Renvoyez ce bulletin avec votre chèque à :
Association diocésaine de Gap et d’Embrum
9, rue Capitaine de Bresson – BP 76 
05003 Gap Cedex

Le guide diocésain 2011 va sortir au prix de 20 €. 
Complètement revu et corrigé, agrémenté de cartes et de 
photos, il sera disponible à la Maison diocésaine, 
9 rue Capitaine de Bresson – 05000 Gap.
Tél. : 04 92 40 02 75. E-mail : accueil@diocesedegap.com
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Édito

Pour de vrais « vœux pieux » !

L
’année 2011 commence, avec son cortège de vœux. 
Souhaiter des vœux, c’est exprimer un souhait, 
un désir. Mais c’est là un sens second. Au sens 

premier, le vœu est une promesse faite à Dieu.

Trois sœurs bénédictines présentes sur notre diocèse 
vont prononcer leurs vœux à Montmartre ce 8 janvier. 

Leur désir est si fort de suivre le Christ pauvre, chaste, humble, n’ayant pour 
nourriture que la volonté de son Père, qu’elles vont jusqu’à faire la promesse 
de passer toute leur vie dans la pauvreté, l’obéissance, la chasteté.

C’est dire combien un vœu engage. C’est dire aussi que les vœux que nous 
exprimons devraient nous engager. Est-ce bien le cas ?

J’ai bien peur que non. Nos vœux de début d’année ne sont trop souvent que des 
paroles vides que nos SMS clonent à l’infini. Pis encore, nous avons détourné 
dans le langage courant les vœux de leur sens de promesse, d’engagement, 
pour leur faire dire le contraire. Tel sommet international, tel G8, tel G20, 
débouche-t-il sur des « vœux pieux » ? C’est pour dire qu’aucun engagement 
n’a été pris, qu’aucune résolution concrète n’a été adoptée !

Le « vœu pieu », au lieu d’être une promesse faite à Dieu est donc devenu un 
souhait plein de bonnes intentions mais n’ayant aucune chance d’aboutir parce 
que personne ne s’est vraiment engagé pour le rendre réalisable.

À l’heure où l’avenir de notre planète nous invite à nous interroger sur nos 
modes de vie, nos jeunes bénédictines montrent par leur engagement et leur 
renoncement qu’il est possible de vivre de manière sobre et épanouissante. 
Pour changer le monde, je compte donc bien plus sur les vœux pieux de nos 
sœurs que sur ceux de nos politiciens. À l’intention elles joignent la volonté. À 
la volonté elles joignent l’effort. Elles font tout comme si tout dépendait d’elles. 
Mais elles n’oublient pas de s’en remettre à Dieu comme si tout dépendait de lui. 
C’est comme cela qu’elles parviennent à tenir des promesses qui apparaissent 
à beaucoup comme impossibles à tenir.

Puissent les membres de nos gouvernements, nos instances nationales et 
internationales, s’impliquer cette année dans les promesses et les vœux pieux 
qu’ils feront.

Bonne année ! Tous mes voeux ! ▲

+ Jean-Michel di Falco Léandri
Évêque de Gap et d’Embrun
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Vie diocésaine

Enseignement catholique

Passage de témoin à l’école Saint-Agnès de Talla rd
Claude Bissol, enseignante à Tallard depuis vingt-quatre ans et directrice depuis vingt-et-un, 
est partie à la retraite. Marie Bernier, originaire de Lille et institutrice dernièrement dans l’Isère, 
lui a succédé. Elle nous relate son parcours et nous présente ses projets.

Quel a été mon parcours ? Si je vous 
dis ce parcours, je dois me livrer, 
et si je le fais aujourd’hui, c’est 

parce que je pense que ma passion pour 
les enfants, ma foi en leur intelligence, car 
« tu nous l’as donnée » dit saint Augustin, 
vient de ce parcours qui n’a pas toujours 
été simple, mais qui m’a permis de réaliser 
un rêve : institutrice !

J’ai fait partie de ces élèves qu’on laissait 
au fond de la classe en se demandant bien 
ce qu’on pourrait en faire, tellement ils 
sont imperméables à l’école. À 18 ans, je 
n’avais pas de diplôme, rien.
Je suis donc devenue vendeuse dans un 
hypermarché. L’entrée dans la vraie vie 
a tout fait basculer : le simple désir de 
faire « quelque chose » de sa vie, puis, 
les études engagées, le désir de connaître 
le monde, d’abord le monde créé par les 
hommes, en suivant une licence d’archéo-
logie, puis le monde créé par Dieu, en pre-
nant conscience qu’on ne peut dissocier 
l’Esprit de l’être.
Entre-temps, une vie de famille, un, puis 
deux, puis trois enfants. Tout au long de 
mon parcours j’ai rencontré un prêtre, 
une religieuse, un « maître spirituel » : 

la voie à une conception nouvelle et équi-
librée de la méthodologie de l’enseigne-
ment et à une acquisition, de la culture 
qui deviendra celle des hommes du XXIe 
siècle » écrivait le père Faure.
La réalisation de ce projet permettra 
de résoudre des situations telles que 
le nombre important d’élèves dans des 
classes à double, voire à triple niveau, les 
difficultés d’apprentissage ou de com-
portement, le rythme biologique, le lien 
intergénérations, car, pour que les ateliers 
soient profitables aux élèves, il faut qu’ils 
accueillent un petit nombre d’enfants ?
Nous sollicitons donc certains parents, 
papis et mamies à nous aider, soit en ani-
mant un atelier, soit en étant tout simple-
ment présents, attentifs et bienveillants, 
à l’écoute. Ces ateliers fonctionneront 
durant une partie de l’après-midi, au 
moment où l’enfant a besoin d’apprendre 
« autrement ». Ces ateliers sont la réponse 
aux problèmes relevés à l'école : la diffi-
culté à « vivre ensemble » et, en mathé-
matiques, la difficulté à « résoudre des 
problèmes. »
« Quel homme doit naître ? » est la ques-
tion fondamentale de tout chrétien res-
ponsable de l’éducation. ▲

Marie Bernier

une chance extraordinaire, si extraordi-
naire que cela n’en n’est plus de la chance !

Enseigner une vocation,  
une mission

Et j’ai commencé des remplacements : 
d’abord dans le Nord, là d’où je viens, 
puis dans l’Aube et enfin en Isère. Encore 
un enfant : ce qui fait quatre ! Encore un 
conseil : « Pourquoi ne passes-tu pas le 
concours ? Moi, le concours de professeur 
des écoles ? Moi qui ai toujours rêvé d’être 
enseignante, mais à qui on a bien fait com-
prendre que : « Même pas en rêve ! » Alors 
j’ai tenté, et réussi.
Nous avons aujourd’hui cinq enfants qui 
font notre bonheur, mais tous les enfants 
sont un cadeau, ils sont notre présent, 
notre avenir, et nous nous devons d’être 
à leur service pour les aider à grandir : 
« Ouvrir leur intelligence par le cœur. »
Enseigner est un plaisir, une passion, une 
vocation, une mission. Et lorsque Claude 
Bissol a pris sa retraite, après tant d’an-
nées passées au service de l’école Sainte-
Agnès, l’âme et l’histoire de l’école m’ont 
interpellée.
L’accueil à Tallard a été chaleureux, 
l’équipe pédagogique, privilégiant tou-
jours l’enfant, est dynamique, souriante.
Ensemble nous montons le projet d’école, 
axé sur le travail en atelier, ouverture 
vers le monde, par la manipulation, l’ex-
périmentation, l’utilisation des outils du 
XXIe siècle.

La pédagogie  
du travail personnalisé  

et communautaire
« La pédagogie que nous trouverons ainsi 
à faire vivre à nos élèves ouvrira peut-être 

Marie Bernier, nouvelle directrice  
de l'école Sainte-Agnès.

Marie Bernier aux côtés de Claude Bissol.
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Vie diocésaine

Enseignement catholique

Passage de témoin à l’école Saint-Agnès de Talla rd
Jeudi 9 décembre, les enfants du Saint-Cœur 
de Marie et de Sainte-Jeanne d’Arc ont uni leurs 
voix pour chanter et célébrer le temps de l’avent.

Les écoles primaires catholiques de Gap

En marche vers Noël

Sous la houlette de la directrice de l’Enseignement catholique, 
Élisabeth Meyer, les équipes pédagogiques de chaque école ont pré-
paré avec les élèves ce temps de prière et de partage.

« Préparez le chemin du Seigneur. » Voilà les belles lettres que l’on pou-
vait lire sur les draps peints en bleu dégradé et sur lesquels sont venues 
se fixer les silhouettes de Jean le Baptiste, du paralytique, de Joseph et 
l’étoile de Noël.
Accueillis et guidés par Mgr Félix Caillet, vicaire général, nous avons pu, 
petits et grands, réfléchir sur l’horloge de Jésus. Jésus n’a pas d’heure, il 
nous appelle et nous attend à tout moment, alors prenons du temps pour lui.
Les enfants ont exprimé leurs manières de se mettre en marche avec Jésus. 
Chanter fut un plaisir grâce à Étienne Lacroix, à l’équipe de pastorale 
du lycée Saint-Joseph et au montage visuel de Dominique Lacroix. Une 
grosse bougie en forme d’étoile a été donnée à chaque école, symbole de 
la Lumière de l’enfant Jésus.
Les élèves sont repartis avec un marque-page sur lequel on peut lire : 

« La première bougie sera 
la lumière de mon sourire 
offert à tous comme un 
cadeau, car toi, Seigneur, tu viens pour 
la joie de tous. »
Merci à Mgr Félix Caillet pour sa pré-
sence. Merci à Brigitte Gruère pour 
son coup de crayon. Merci à tous ceux 
qui nous ont aidés et qui ont fait de ce 
moment un temps fort de rassemble-
ment pour nos deux écoles. ▲

Hélène Garnier
Directrice de l'école Sainte-Jeanne d’Arc, Gap

En terme de projets, de résultats et d’effectifs, les établissements 
témoignent de leur dynamisme et de leurs compétences.
Le lycée Saint-Joseph a affiché en 2010 des résultats 
remarquables au bac avec 100 % de réussite. Le projet classe 
numérique a été étendu aux classes de 5e et de 2nde à la rentrée.

Le lycée professionnel Poutrain a enregistré une nette 
progression d’effectifs (185 élèves en 2009 et 196 pour 
2010). 100 % de réussite BAC pro (SEN-audiovisuel-
multimédia). 100 % de réussite BEP électronique, 
100 % de réussite BEP bois et matériaux associés.

Toutes les écoles primaires sont en augmentation 
d’effectifs. Le diocèse affiche la plus importante évolution 
en terme d’effectifs de l’Académie. Ainsi les orientations 

définies par les Assises de l’Enseignement catholique, que 
les communautés éducatives s’efforcent de faire vivre dans 
les établissements, semblent rejoindre les aspirations des 
parents d’élèves : « Changer de regard pour faire grandir 
la personne » et « École de toutes les intelligences ». ▲

Élisabeth Meyer, directrice diocésaine de l’Enseignement catholique

Enseignement privé sur le diocèse en augmentation d’effectifs
Effectifs du diocèse de Gap et d’Embrun

École Collège Lycée Total
Rentrée 

2010 984 416 386 1 786

Rentrée 
2009 951 386 384 1 721

Écart +33 +30 +2 +62

Une partie des enfants dans l'église  
des Cordeliers à Gap.

Hélène Garnier.

Mgr Félix Caillet.

Sous tutelle 
diocésaine
L’école Sainte-Agnès est 
une école privée sous 
contrat avec l’État. Les 
sœurs de la Providence 
y ont enseigné et l’ont 
dirigée de 1947 à 
1983, puis elles en ont 
assuré la tutelle jusqu’à 
aujourd’hui.  
Car autre changement : 
à la demande des 
sœurs de la Providence, 
l’école est passée de 
la tutelle de la congré-
gation des sœurs à 
la tutelle diocésaine. 
Une messe d’action 
de grâce sera célébrée 
le samedi 22 janvier à 
17 h 30 à Châteauvieux 
pour remercier les 
sœurs de toutes ces 
années au service de 
l’école et des enfants.

Pratique
École Sainte-Agnès 
2, avenue de Provence
05130 Tallard
Tél./Fax. : 04 92 54 00 74
Internet : 
ecole-ste.agnes@wanadoo.fr
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Vie diocésaine

“
L ’église paroissiale Saint-Arey de 

Serres était pleine pour l’occasion, 
jusque dans la tribune. On pouvait 

noter la présence de Mgr Félix Caillet, 
vicaire général, et de l’ensemble des 
prêtres du doyenné et des prêtres mal-
gaches du diocèse, de Michel Roy, maire de 
Serres, et d’une grande partie du conseil 
municipal, de Sœur Estelle Razanajatovo, 
provinciale des Sœurs de Notre-Dame 
de La Salette, et de la communauté des 
Sœurs de Clairfont-Charance.
Les nombreux enfants ont pris part à l’accueil 
des Sœurs à leur manière, en leur disant en 

malgache bonjour « Manao ahoana ! » et en 
leur souhaitant la bienvenue « Tonga soa ! »
À l’issue de la célébration, le maire et le 
conseil municipal ont offert un apéritif. La 
salle de la mairie n’était pas assez grande 
pour accueillir tout le monde. Dans son 
discours, M. Michel Roy a souligné sa 
satisfaction de recevoir dans sa commune 
une communauté de Sœurs.
La soirée s’est terminée par un repas 
convivial offert par les Sœurs à tous ceux 
qui le souhaitaient. ▲

Michel Flachaire

Sœur Berthine, Sœur Florence et Sœur 
Sidonie sont désormais installées au pres-
bytère de Serres, au cœur du doyenné du 
Buëch-Dévoluy, plus particulièrement 
au service des paroisses du Veynois et du 
Serrois.
Elles visiteront les personnes âgées et 
malades, à domicile ou en maison de 
retraite, en lien avec la Pastorale de la 
santé. Elles participeront à la catéchèse, à 
l’animation des aumôneries, en lien avec 
le Service de la catéchèse et du catéchu-
ménat et avec la Pastorale des jeunes. Elles 
prendront une part active à la liturgie dans 
les paroisses. ▲

Contact :
Sœurs de La Salette
Presbytère
35, rue Henri Peuzin
05700 Serres
Tél. : 04 92 67 00 31

« Jésus est venu pour 
réconcilier le monde avec Dieu. 
Il nous a envoyé l’Esprit saint 
pour vivre cette communion 
en Église. La communion avec 
Dieu et avec nos frères, avec 
nos sœurs, est donc possible 
si nous voulons bien la vivre. 
Vous mes sœurs, petite famille, 
petite communauté, vous en 
serez les témoins à Serres et 
aux alentours. »
Extrait de l’homélie  
de Mgr Jean-Michel di Falco Léandri

Une communauté des Sœurs 
de La Salette à Serres
Le 7 décembre, au cours d’une messe anticipée de  
la Solennité de l’Immaculée Conception, Mgr Jean-Michel 
di Falco Léandri installait officiellement une nouvelle 
communauté des Sœurs de La Salette dans le diocèse.

Bénédiction des sœurs  
par Mgr Jean-Michel di Falco Léandri.

Les enfants souhaitent la bienvenue aux sœurs.

Les sœurs portant le symbole de leur unité. 
De gauche à droite : Sœur Berthine,  

Sœur Florence et Sœur Sidonie.

À la mairie, Michel Roy s’entretenant  
avec Mgr Jean-Michel di Falco Léandri.

Quelle mission pour les Sœurs de La Salette ?

Les autres Sœurs de  
la Salette sur le diocèse :  

les sœurs Thérèse, Louisette, 
Jacqueline, Claire-Odette 

et Nirina, installées  
à Clairfont-Charance.
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Vie diocésaine

La fréquence 104,3  
de RCF inaugurée  
à L’Argentière

Didier Siran, président de RCF Alpes Provence, Christine Houlé, de RCF,  
Mgr Jean-Michel di Falco Léandri, Joël Giraud, député-maire de L’Argentière-la-Bessée.

Il n’y a pas d’âge pour écouter RCF. 
Des enfants avec le programme de la radio à L'Argentière.

Sœur Marie-Hedwige, sœur Marie-
Jérémie et sœur Anne-Bénédicte, 
trois des six sœurs bénédictines 

installées au sanctuaire Notre-Dame du 
Laus, vont prononcer leurs vœux per-
pétuels le 8 janvier à Paris. Le mercredi 
24 novembre, elles sont venues témoi-
gner à la K'to Sphère auprès des jeunes 
qui fêtaient leurs anniversaires. Réaction 
d'une jeune. « J’étais une de ceux qui 
fêtaient son anniversaire. C’était la pre-
mière fois que je le fêtais avec autant de 
monde. Même des amies qui n’étaient 
jamais passées à K’to Sphère sont venues, 
dont une qui n’est pas catholique. 
Nous avons eu droit à une surprise de 

K’to Sphère. Témoignage sur la vie consacrée

« Un mercredi de fête réussi »

taille ! On nous avait annoncé les Spice 
Girls, et ce sont trois des sœurs bénédic-
tines qui sont venues nous rendre visite. Je 
fus très agréablement surprise. Elles nous 
ont décrit leur mode de vie. Nous avons 
pu échanger avec elles notamment à pro-
pos de leurs vœux perpétuels qu’elles vont 
bientôt prononcer. Elles nous y ont même 
invités ! Ce fut un moment intéressant qui 
nous a permis d’en savoir plus sur la vie 
de ces femmes qui donnent leur vie entière 
à Dieu et que nous avons parfois du mal 
à imaginer. Cette journée était donc une 
réussite, qui se poursuivra, je l’espère, 
par une longue série de mercredis de fête 
comme celui-là. » ▲

Alex

Le 11 décembre, à l’invitation  
de Pierre-François Moulin, directeur du Géant 

Casino de Gap, Les Prêtres ont dédicacé CD 
et DVD avant de retourner dans leurs paroisses 

pour les messes anticipées du dimanche.  
Une rencontre avec croyants et non-croyants  

qui a permis bien des échanges.

En ce jeudi 9 décembre, Mgr Jean-Michel di Falco Léandri inaugurait 
à L’Argentière la nouvelle fréquence. Il traçait la feuille de route de 
RCF Alpes Provence : « Une radio pour tous, au service de tous. »

Le 27 septembre 1996, le CSA octroyait deux fréquences pour la création 
d’une radio diocésaine : 87.7 pour Gap et 92.5 pour Serre-Chevalier. 
Quatorze ans ont passé et la couverture s’est étendue dans le département 
et même au-delà. Dans le département, avec le 99.3 pour le Champsaur-
Valgaudemar et aujourd’hui le 104,3 sur L’Argentière/Saint-Martin-de-
Queyrières. Dans le monde entier avec la mise en ligne sur Internet des 
programmes et des émissions diffusées à l’antenne en 2007, puis en 2008 
la possibilité d’écouter la radio en direct par parabole orientée vers le 
satellite AB3 ou par ordinateur connecté à internet. ▲

 Les Prêtres 
en séance de dédicace
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Événement

Démographie
Croissance démographique. Sur ces dix 
dernières années, l’Europe est passée de 
743, 6 millions d’habitants à 755,2 mil-
lions. Soit une croissance de 11,6 millions 
d’habitants.
Les 27 pays membres de l’Union euro-
péenne ne connaissent pas tous une crois-
sance, mais l’Union a gagné en moyenne 
17,2 millions d’habitants, avec pour loco-
motives l’Espagne (5,9 millions), la France 
(4,1 millions), l’Italie (3,4 millions) et le 
Royaume-Uni (3,2 millions).
Les pays européens hors Union ont en 
revanche perdu en moyenne 5,6 mil-
lions d’habitants. Les baisses démogra-
phiques les plus élevées étant la Russie 
(- 4,9 millions), l’Ukraine (- 3,3 millions), 
la Roumanie (- 1 million).

Place de l’immigration dans la crois-
sance démographique. Cette croissance 
est due principalement à l’immigration. 
Les immigrants sont passés de 21 millions 
à 31,6 millions ces dix dernières années. 
L’Allemagne avec 7,1 millions d’habitants, 
suivie de l’Espagne avec 5,6 millions, du 
Royaume-Uni avec 4 millions, de l’Italie 
(3,9 millions), de la France (3,7 millions), 
sont dans l’Union européenne les pays qui 
comptent le plus d’immigrants.
Sur les 3,4 millions de croissance démo-
graphique de ces deux dernières années, 
3 millions relèvent de l’immigration 
(90 %), et 340 000 de la croissance natu-
relle de la population (10 %).

Une population âgée et vieillissante. 
120 millions d’habitants ont plus de 65 
ans, 116,5 en ont moins de 14. En 2050, 
les plus de 65 ans représenteront 30 % de 
la population pour 15,9 % aujourd’hui.

Les conséquences. Entre 2010 et 2050, 
même en intégrant une croissance 
démographique pour les pays membres 
de l’Union européenne (+ 14 millions), la 
population en Europe va baisser de 10 mil-
lions en raison de la forte baisse dans les 
autres pays européens (- 23 millions, dont 
-15 millions pour la Russie rien qu’à l’ho-
rizon 2030 !).

Naissances
Indice de fécondité. 8,4 millions d’enfants 
naissent chaque année. En chiffre absolu 
cela peut paraître important, mais ce n’est 
pas suffisant en réalité pour renouveler 
la population. Au lieu de 2,3 enfants par 
femme en âge de procréer, l’indice de fécon-
dité est de 1,56 dans les pays de l’Union, de 
1,41 en Russie, de 1,52 en Ukraine.

2011 : Année de la famille

Urgence familles !
Alors que la famille a été dans un premier temps 
oubliée dans le nouveau gouvernement Fillon pour 
être finalement rattachée au ministère de la Santé, les 
évêques d’Europe réunis à Zagreb en octobre 2010 
s’étaient penchés sur les problèmes démographiques 
touchant l’Europe. Présentation sommaire de l’étude 
exposée aux évêques.

Chaque année, un enfant sur trois naît hors 
mariage (plus de 2,7 millions d’enfants), et 
dans certains pays, c’est plus d’un enfant 
sur deux (Islande 61,6 %, Estonie 59,2 %, 
Norvège 55,1 %, Suède 54,3 %, Bulgarie 
53,4 %, France 53 %, Slovénie 52 %).
En chiffre absolu, la France et la Russie 
sont les pays avec le plus d’enfants hors 
mariage (460 000 pour la Russie, 435 000 
pour la France).
Les femmes en Europe ont leurs enfants de 
plus en plus tard. L’âge moyen est de 30 ans. 
Il s’est accru de 2,6 ans en vingt-cinq ans.

Avortement. En 2008, 2,9 millions 
d’avortements ont été recensés, soit un 
avortement toutes les onze secondes, ou 
l’équivalent chaque année de l’Estonie, 
de Chypre, du Luxembourg et de Malte 
réunis. La Russie devance de loin tous les 
autres pays, avec huit avortements pour 
dix naissances. En moyenne, une gros-
sesse sur quatre aboutit à un avortement. 
L’avortement est devenu la cause première 
de mortalité en Europe.

L’évolution  
des politiques familiales

Un tel constat devrait alarmer et amener 
à proposer des mesures concrètes par :
• la création d’institutions appropriées 
touchant à la famille ;
• une politique budgétaire suffisante ;
• des lois, des plans, des mesures visant  
à résoudre les problèmes de la famille.

Institutions et lois
La plupart des pays reconnaissent l’im-
portance du mariage et de la famille pour 
notre société. Mais dans le même temps, 
ils mettent en place des lois qui les minent 
ou les minimisent.
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Événement

2011 : Année de la famille

Urgence familles !
Dans plus de la moitié des pays européens 
les unions homosexuelles sont reconnues 
soit de manière officielle (Portugal, France, 
UK, Finlande, Allemagne, République 
tchèque, Autriche Slovénie) soit au même 
titre que les mariages (Espagne, Belgique, 
Pays-Bas, Norvège, Suède).
Tous les pays d’Europe autorisent le 
divorce sauf Malte. Plus d’un million de 
couples divorcent chaque année, soit 
un mariage rompu toutes les trente 
secondes. Dans le même temps le 
nombre de mariages diminue.
Pour l’avortement, tous les pays de 
l’Union européenne l’autorisent (avec 
ou sans raison particulière) sauf Malte 
et l’Irlande.
Les lois s’éloignent de la famille considé-
rée comme fondée sur le mariage entre 
un homme et une femme unis par un 
lien public, indissoluble et ouvert à la 
transmission de la vie. Du coup l’indi-
vidu est laissé à lui-même, sans relation 
stable.

Les politiques budgétaires
Plus le niveau d’aides aux familles aug-
mente, plus le taux de pauvreté des 
mineurs diminue. Les aides aux familles 
ne se limitent donc pas à permettre 
d’avoir tous les enfants qu’on désire, 
elles influent de manière décisive sur la 
situation des enfants. Or l’Europe donne 
de moins en moins d’argent aux familles !
Entre 1996 et 2006, dans l’Union euro-
péenne, la famille est passée de 2,6 à 2,1 % 
du PIB. Sur 13 € réservés par l’Union 
européenne aux politiques sociales, 1 seul 
va aux familles.
L’enfant est le principal bénéficiaire de 
ces mesures. L’aide s’arrête en moyenne 
à 17,3 ans. Mais la plupart des pays l’éten-
dent pour raisons de chômage ou d’études, 
sauf la Hollande, la Finlande, l’Espagne, 
le Danemark, la France et la Bulgarie qui 
ne prévoient aucune prorogation au-delà 
de l’âge limite.
Le congé maternité est en moyenne de 25,3 
semaines avec de grandes disparités selon 
les pays. Si l’on arrive à 75,7 semaines pour 
la Suède, 58,6 pour la Bulgarie, 52 semaines 
(soit un an plein) pour le Royaume-Uni, 50 
pour le Danemark, il n’en reste pas moins 
que 2/3 des pays (19 pays) sont en dessous 

de la moyenne, et que seuls 8 pays (dont 
la France) étendent ce congé de manière 
significative pour des raisons particulières 
(famille nombreuse, naissances multiples).
L’aide apportée durant ce congé est aussi 
très variée : 100 % du salaire, montant fixe 
quel que soit le salaire, aide conditionnée 
aux ressources, congé autorisé mais sans 
aide à la clé, etc.

Malgré le fait que le Conseil pour l’Eu-
rope ait demandé que soit mis en place 
des structures et des aides pour aborder la 
problématique des ruptures et des conflits 
familiaux, la plupart des pays n’ont rien 
mis en place.

Conseil de l’Europe. Recommandation 
du 2 septembre 1974
« Ce Conseil recommande aux États 
membres l’établissement de Centres 
d’Orientation Familiale pour un soin 
attentif des familles, qui devront être 
opportunément financés par l’État, 
même s’ils sont d’initiative privée. »

Conseil de l’Europe. Recommandation 
du 27 juin 1980
« Recommande aux gouvernements des 
États membres de :
• reconnaître l’importance des orga-
nismes qui garantissent une orientation 
familiale en vue d’un meilleur équilibre 
affectif individuel et familial 
• favoriser le développement de ces orga-

nismes, avec un appui financier suffisant
• étudier la possibilité d’utiliser les 
moyens de communication, et surtout 
les programmes de radio et de télévi-
sion, pour favoriser une éducation et une 
culture familiales. »

Les conséquences  
à plus ou moins long terme de 

l’évolution démographique 
et des politiques familiales 

actuelles.
Sur l’économie et la société :
• dépenses accrues pour la santé et la 
retraite ;
• élévation de l’âge de départ à la 
retraite ;
• accroissement des dépenses pour les 
personnes âgées ;
• plus de pauvreté et de solitude.
Sur la famille :
• familles moins nombreuses et moins 
stables : moins d’enfants, dépopulation, 
activité sexuelle plus jeune, manque 
d’équilibre entre la famille et le travail, 
etc.

Quelle prise de conscience 
des conséquences ?

Par la société, les médias, les gouverne-
ments, la prise de conscience des effets 
porte sur les retraites, la santé, l’État pro-
vidence, mais pas sur les familles.

Vers des propositions,  
des solutions ?

Que fait l’Église et que peut-elle faire pour 
répandre une culture d’ouverture à la vie 
et aider les familles ?

Formation catéchétique, formation au 
mariage, accompagnement des couples 
en crise, éducation sexuelle et affective, 
formation à la régulation naturelle des 
naissances (efficace lorsque suivie avec 
rigueur), structures d’accueil des femmes 
en détresse, communautés vivantes et 
entraidantes. ▲

Thierry Paillard
à partir de l'étude A sociological reading 

of the reports from the Bishops' Conferences 
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Événement

Rencontres mensuelles
Organisées par le sanctuaire du Laus et 
les Associations familiales catholiques du 
département (AFC 05)
Un dimanche par mois (1er semestre : 
6 février, 6 mars, 3 avril, 8 mai, 5 juin)
10 h 30 : invitation à participer à la messe 
du sanctuaire
12 h : pique-nique
13 h 30 : chapelet en marchant, prière pour 
les familles
14 h 30 Enseignement
Informations :
associationfamilialecatholique05@yahoo.fr

Journées-retraites  
des mères de famille

Un jeudi par mois, de 10 h à 15 h 15,  
à partir de février (au 1er semestre : 
3 février, 17 mars, 14 avril, 5 mai, 
16 juin). Coût : 11 € pour le repas du midi 
(pique-nique possible)
10 h : enseignement
10 h 30 : temps de méditation personnelle
11 h 15 : messe du sanctuaire
12 h 15 : déjeuner en silence
13 h 30 : enseignement
14 h : temps de méditation personnelle
14 h 30 : adoration
15 h : prière des mères et bénédiction des 
familles
15 h 15 : fin de la journée
Les prêtres sont à disposition pendant 
toute la journée pour les mères qui sou-
haiteraient un rendez-vous personnel.

Pèlerinage  
des pères de famille

Samedi 19 mars 2011
9 h : départ depuis le village de Jarjayes
11 h 15 : messe de la Saint-Joseph, béné-
diction des pères de famille

La famille à l’honneur  
à Notre-Dame du Laus
La Conférence des évêques de France 
organise  des « assises de la famille » 
en septembre 2011. Le sanctuaire 
Notre-Dame du Laus a donc choisi de 
consacrer particulièrement cette année 
à la famille.

Coordonnées  
sur le diocèse
 Pastorale familiale
P. François Bedin, prêtre accompagnateur
Tél. : 04 92 54 05 16
 Association familiale catholique 
(AFC)
Mme Catherine Chemin, responsable
05130 Fouillouse – Tél. : 04 92 54 18 42
 Groupes Billings
M. et Mme Max Le Saux, foyer moniteurs
5 lotissement de l’isle – 05 230 Avançon
Tél. : 04 92 50 99 98
 Centre de liaison des équipes 
de recherche (Cler)
Mme Jacqueline Schüler, responsable 
Tél. : 06 07 34 31 55
Mme Marie-Thérèse Marmagne
Tél. : 06 81 18 90 34
Permanences : 35 rue H. Peuzin à Serres, 
le jeudi de 9 h à 12 h et sur rendez-vous
 Équipes de préparation 
au mariage (CPM)
M. et Mme Bernard de Miscault, 
coordinateurs diocésains
La Font 05600 Eygliers
Tél. : 04 92 45 15 07
M. et Mme Christophe et Élisabeth Guy, 
contacts sur Gap
106 rte Sainte-Marguerite – 05 000 Gap
Tél. : 04 92 53 47 34
M. et Mme Michel Barbaut,  
contacts sur Embrun
1 lot. Le Grand Pré, chemin Jouglar 
05 200 Baratier
Tél. : 04 92 43 53 58
Maison paroissiale, contact sur Briançon
17 rue Alphand – 05 100 Briançon
Tél. : 04 92 20 04 10
M. et Mme Jean-Michel Chabert, 
contacts sur Laragne
Quartier des Aubépines – 05300 Laragne
Tél. : 04 92 65 18 92
 Équipes Notre-Dame
P. Fernand delaup, aumônier
Tél. 04 92 57 82 68
M. et Mme Michel delenatte, foyer relais  
Les Costeilles – 05 000 Neffes
Tél. : 04 92 57 82 97
 Espérance et Vie
P. Pierre Fournier, aumônier
Tél. : 04 92 40 02 72
Mme Geneviève Blanc
6 rue Tournefave – 05 000 Gap
Tél. : 04 92 53 61 57

12 h 15 : déjeuner partagé
13 h 30 : chapelet des pères de famille
14 h 30 : enseignement « Paternité divine 
et paternité humaine » par un chapelain 
du sanctuaire

Session familiale  
au sanctuaire

Du 11 au 15 août 2011
Il est possible de rejoindre la session à tout 
moment de la semaine.
Jeudi 11 août : ouverture
Vendredi 12 août : journée au Précieux-Sang
Samedi 13 août : familles en pèlerinage 
sur le sanctuaire
Dimanche 14 août : pèlerinage des familles 
depuis Treschâtel (2 km au sud-est de 
Gap), messe à Treschâtel à 9 h, marche 
dans la journée, arrivée au Laus à 16 h, 
vêpres
Lundi 15 août : clôture, activités théâtrales 
(scènes de la vie de Benoîte) organisées 
pour les enfants

Autres temps forts  
pour les familles

Dimanche 22 mai : rassemblement de 
l’éveil à la foi, fête des jeunes familles
Dimanche 14 août : pèlerinage des familles 
(départ de Treschâtel)
Samedi 10 et dimanche 11 septembre : 
week-end des familles, pour consacrer 
l’année à Marie, fête de la rentrée scolaire, 
bénédiction des cartables l’après-midi
Vendredi 30 décembre : clôture de l’année 
de la famille, béné-
diction des familles, 
jeux en famille. ▲
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Témoin

Quelques jours après la clôture du 
synode des évêques pour le Moyen-
Orient, comme une réponse de l’ex-

trémisme à cette rencontre de la paix, 42 
Irakiens étaient tués dans la cathédrale 
syriaque Notre-Dame de Miséricorde de 
Bagdad. Aujourd’hui, la France accueille 
des chrétiens venus d’Irak. C’est plus d’un 
million d’Irakiens qui ont passé la fron-
tière pour se réfugier dans les villes de 
Syrie, à Damas particulièrement.
La capitale syrienne n’est, souvent, qu’une 
étape vers d’autres pays : le Liban, l’Europe… 
En attendant, ces réfugiés pèsent sur la société 
syrienne comme sur les communautés chré-
tiennes. Aujourd’hui, la paroisse chaldéenne 
de Damas est bien plus importante qu’au 
début du XXIe siècle. Ces nouveaux paroissiens 
sont souvent, comme la plupart des réfugiés 
dans le monde, sans ressource et sans travail.  
De surcroît, la présence de ces réfugiés, avec 
la proximité géographique de l’Irak, attise 

les inquiétudes géopolitiques qui semblent 
pourtant bien lointaines dans le quotidien des 
Damascènes. La chance de vivre dans un pays 
en paix civile et où les confessions religieuses 
sont libres d’exercer leur culte est mesurée 
à sa juste valeur par les Syriens. Cependant, 
la crainte d’un déséquilibre venant de l’exté-
rieur et déstabilisant ce pays de 185 000 km² 
est palpable.

Des communautés 
chrétiennes minées  

par la pauvreté
À Damas, beaucoup de communautés 
chrétiennes ont leur évêché ou archevê-
ché dans le quartier de Bab Touma ou de 
la rue droite. C’est le cas pour les ortho-
doxes, les maronites… Le mardi matin, 
une messe pour les pauvres est célébrée à 
la cathédrale maronite. Elle est l’occasion 
de distribuer des vivres pour les personnes 
dans le besoin. Lutter contre la pauvreté, 
qui mine la vitalité des communautés 
chrétiennes, est l’un des enjeux essentiels. 
La confrérie Saint-Antoine qui réunit les 
fonds pour la messe des pauvres, entière-
ment féminine, se rencontre après cette 
messe du mardi autour d’un café.
Un autre des enjeux est celui de la dis-
persion des communautés chrétiennes. 
En effet, de plus en plus de chrétiens 
vivent en banlieue, dans des quartiers, 

des immeubles où les voisins sont musul-
mans : les enfants vont à l’école avec les 
musulmans, se marient avec des musul-
mans… et perdent le contact avec des 
paroisses d’origine dont l’histoire est celle 
des origines du christianisme.
Autre aspect de la région, celui des fron-
tières. Damas et Beyrouth ne sont distants 
que d’une centaine de kilomètres mais il faut 
compter trois heures de route en raison des 
formalités. La frontière avec le Liban, rou-
verte ces dernières années est un carrefour 
où se croisent ressortissants de pays arabes, 
notamment du Maghreb, Irakiens, Philippins 
venant travailler comme domestiques dans 
la bourgeoisie des villes, Européens touristes 
ou travaillant dans l’un des deux pays… C’est 
là, l’occasion de rencontres et de découvrir 
une société vivante. ▲

Un Haut-Alpin

La minorité chrétienne, une réalité syrienne
De jeunes Syriens participeront aux Journées mondiales de la jeunesse (JMJ) en 
Espagne avec les Hauts-Alpins. Retour de voyage d’un Haut-Alpin en Syrie et au Liban.

La fête de l’Aïd el Adha dans le quartier  
de Midan à Damas.

Les ruines d’Apamée, ville de l’antiquité 
et des premiers siècles du christianisme.
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Vie de l'Église

Benoît XVI nous adresse son Exhortation apostolique

La joie d’accueillir la Parole de Dieu
Comment mieux accueillir la Parole de Dieu dans notre vie ? 
Benoît XVI adresse « à tous les fidèles » son Exhortation 
apostolique La Parole du Seigneur, Verbum Domini. 
Un document particulièrement stimulant  
pour chacun de nous, nos groupes et nos paroisses.
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Dieu, l’Église, le monde. Avec beaucoup 
de logique, l’Exhortation a trois parties : le 
Dieu qui nous parle, l’Église qui accueille la 
Parole de Dieu, et le monde à qui Dieu parle 
pour qu’il soit progressivement transfiguré 
vers le Royaume. Benoît XVI constate les 
progrès du XXe siècle donnant toute sa 
place à la Parole de Dieu. Vatican II a mis 
en valeur la Parole de Dieu : une meilleure 
connaissance de la Bible, la liturgie et la vie 
spirituelle nourries de la Parole de Dieu. Le 
pape nous invite à de nouveaux progrès, car 
la Parole de Dieu est centrale dans la foi des 
disciples du Christ : « Au commencement, 
le Verbe était Dieu, et le Verbe s’est fait 
chair et Il a habité parmi nous » (Jean 1).

Le « Dieu qui parle ». « Dieu est Amour » et 
se fait parole en Jésus. En son être même, 
Dieu est Parole. Il s’auto-communique vers 
l’humanité. Il s’est fait conversation avec 
son peuple. Sa joie est de se révéler aux 
hommes comme Parole de vie. Désormais, 
la réponse de l’homme à la Parole de Dieu 
peut advenir. Les psaumes ont une force 
particulière : ils sont inspirés par l’Esprit 
saint au milieu des hommes pour qu’ils 
puissent converser avec le Seigneur.
Comment bien comprendre la Parole de 
Dieu ? La question de l’interprétation de 

l’Écriture sainte dans l’Église est capitale 
(l’herméneutique). Entre la première 
alliance et la nouvelle, il y a unité de fond 
puisque le Christ est l’unique Verbe de 
Dieu. De ce fait, le dialogue entre chré-
tiens et juifs est primordial. Sans cesse, 
il convient d’approfondir les trésors de 
la Bible.

La Parole de Dieu dans l’Église. La liturgie 
est le lieu privilégié de la Parole : chaque 
jour et dimanche, la Parole est proclamée 
dans la prière liturgique. La Parole de Dieu 
est présente dans la vie ecclésiale : prière, 
célébrations et sacrements. L’eucharistie 
est un modèle : recevoir le corps et le sang 
du Christ, c’est à la lumière de la Parole 
de Dieu proclamée et commentée dans 
l’homélie pour l’actualiser. La lectio divina 
est recommandée : lecture savoureuse de 
la Parole de Dieu pour en recueillir la 
lumière de l’Esprit saint.

La Parole de Dieu dans le monde. La mis-
sion de l’Église est de recevoir la Parole 
de Dieu pour se laisser transformer et 
témoigner de Dieu dans le monde. La 
Parole de Dieu nourrit les fidèles pour 
qu’ils vivent leur engagement de vie et 
d’amour dans toutes les dimensions de 

la vie quotidienne. La Parole de Dieu 
invite à construire la justice (Mt 25) et 
la paix entre les peuples, ainsi qu’auprès 
de tous : familles, jeunes, migrants, souf-
frants, pauvres, la diversité des cultures et 
le service de toute la Création. La Parole 
de Dieu est ainsi la clé pour le dialogue 
entre chrétiens et musulmans, et avec les 
autres religions.

En Jésus, la Parole que Dieu nous a don-
née est définitive. Ce trésor est à assimi-
ler nous-mêmes et à faire connaître dans 
une démarche d’évangélisation toujours 
nouvelle. Nous aurons en nous la joie du 
Seigneur et nous la partagerons avec nos 
frères. ▲

Père Pierre Fournier
Service diocésain de formation

Plusieurs éditions de l’Exhortation existent :
• Éditions Salvator, 206 p., 6,50 euros ;
• Éditions Cerf, Bayard, Fleurus, Mame, 192 p., 
4,90 euros.
• www.vatican.va/holy_father/benedict_xvi/
apost_exhortations/documents/hf_ben-xvi_
exh_20100930_verbum-domini_fr.html (gratuit)

Lors de mes rencontres régulières avec le 
père Jules Reymond, nous échangeons 

de tout, de rien mais souvent de ce qui lui 
apparaît de plus en plus essentiel, la vie 
avançant. L’autre jour, nous avons parlé 
longuement de la Parole de Dieu. « La 
Parole de Dieu, comme l’eucharistie, c’est 
une nourriture. Comment pourrait-on s’en 

passer ! Elle est plus difficile à déchiffrer que 
celle des copains. Les prêtres font souvent 
des belles phrases, compliquées. Dieu est 
direct. Ses paroles sont de véritables coups 
de poing. »
Sachant que le père Jules a toute sa vie passé 
du temps à lire l’Évangile, je le taquine en 
lui disant qu’il n’avait plus rien à lui dire. 

Le père Jules Reymond témoigne de sa lecture  
de l’Évangile à Mgr Félix Caillet, et à nous tous.

« Transmettre la Parole de Dieu avec nos mots en lui donnant vie »

Père Jules Reymond.
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Vie de l'Église

Comment vivons-nous ces célébrations ? 
Que ressentons-nous ? Au départ, la 

grande angoisse car manque de supports, 
la peur de mal faire. Les paroissiens, pris 
de court, ont dû s’adapter à cette nouvelle 
façon de vivre ce temps de prière hors des 
messes auxquelles nous étions habitués. 
Malgré nos difficultés et notre manière de 
faire « un peu gauche », les participants 
étaient contents de trouver l’église ouverte, 
accueillante, et avec beaucoup d’indulgence 
participaient à notre célébration, et bien 
souvent nous encourageaient à continuer. 
Cependant certains d’entre eux, préférant 
une messe, repartaient (surtout depuis que 
nous ne donnons plus la communion).
Ces célébrations nous ont incités à appro-
fondir la « Parole de Dieu », mais à l’aide de 
supports. Prions en Église et Feu Nouveau 
nous aident beaucoup maintenant : 
chants, prières d’intercession, louanges… 
L’homélie nous fait défaut et nous com-
mentons ce que dit Prions en Église, ou 
la méditation de la lectio divina des sœurs 
de Taulignan. Même si ces dimanches 
nous obligent, ils sont un équilibre dans 
nos vies, et nos rencontres pour ces pré-
parations sont toujours pour nous de bons 
moments riches en échanges et dans la 
bonne humeur. Le plaisir d’apprendre de 
nouveaux chants…
L’avenir ? Qui prendra la relève ? Même si 
nos angoisses sont un peu dépassées, nous 
éprouvons toujours un grand plaisir à nous 
retrouver pour ces moments de partage que 
nous aimerions transmettre à de nouveaux 
animateurs. ▲

L’équipe paroissiale de Crots

Depuis vingt ans, à Crots, 
des assemblées dominicales 
ont lieu autour de la Parole. 
Témoignage de l’équipe.

« Oui, j’ai plus besoin d’ouvrir l’Évangile. 
C’est lui qui vient à moi. Mais je le lis quand 
même chaque jour. À travers l’Évangile, 
Jésus nous parle directement pour que 
nous ayons la foi. Le noviciat du Prado m’a 
ouvert à l’Esprit saint. Au Grand Séminaire, 
on n’avait pas beaucoup appris le désir de 
la lecture de l’Évangile. Au Prado, j’en ai 
découvert la richesse. Maintenant, je suis 

heureux !. » L’Ancien Testament est rempli 
de bagarres mais Dieu dit à l’homme : « Tu 
aurais dû m’écouter et m’obéir. Tu aurais 
fait l’économie de ces guerres. » Il y a plu-
sieurs façons de transmettre le message. Il 
faut faire connaître la Parole de Dieu sim-
plement, avec nos mots en lui donnant vie. 
Il faut être curieux de la Parole de Dieu. ▲

Mgr Félix Caillet

« La Parole est centrale dans ma vie 
d’homme et de prêtre »

Depuis que l’homme est 
sur terre, il y a dans 

sa petite tête une voix qui 
lui dit des « choses ». On 
appelle cela la conscience. 
À travers les millénaires, 
les choses sont précisées à 
travers des écrits, des rites, 
particulièrement au sein des 
religions monothéistes. Des 
hommes, des femmes ont 
entendu, compris, discerné 
des « choses » ne venant pas 
d’eux mais d’ailleurs : ils ont 
nommé « Dieu ».
Ce Dieu veut faire alliance. Il nous parle. 
S’il veut faire alliance, C’est qu’il nous 
aime et veut notre bonheur. C’est une 
longue histoire d’Alliance. La Bible est la 
bibliothèque de cette Parole de Dieu. Dieu 
parle à des hommes et femmes chargés de 
transmettre ce message à tous.

Le sommet de ce message, 
c’est Jésus-Christ.
Pour moi, chrétien, cette 
Parole m’est adressée par 
d’autres et à travers la 
Bible. Je découvre le visage 
de Dieu grâce aux autres. Je 
peux parler à Dieu en direct 
comme à un ami et je me 
dois de le découvrir et de 
l’écouter.
En tant que prêtre, c’est la 
même attitude. Écouter Dieu 
et aussi écouter les autres, 
quels qu’ils soient. Dieu 

parle à travers les autres comme il l’a 
toujours fait. À moi de l’écouter.
Sa Parole est centrale et essentielle dans 
ma vie d’homme et de prêtre. ▲

Père Michel Ehrhart

Célébrations dominicales de la Parole
de Marcel Metzger, François Werner
Éditions du Signe,  
108 pages, octobre 2010

Ce livre donne des 
pistes concrètes pour, 
tout au long de l’année 
liturgique, préparer et 
organiser une célébration 
dominicale de la Parole.
iSBN : 9 782746 824942

Chantez et louez votre Dieu
du père Raymond Peyret
Éditions Peuple Libre, 
octobre 2010
Petit guide pour prier  
les psaumes et cantiques 
de la Liturgie des Heures.
iSBN : 978-2-907655-63-7

Nouveautés en librairie sur la Parole
Assemblées dominicales
autour de la Parole

« Un équilibre  
dans nos vies »

Père Michel Ehrhart.

à noter. Les prêtres et diacres du dio-
cèse ont commencé un « Groupe de 
lecture et d’échange ». L’Exhortation 
sera aussi travaillée avec les laïcs, 
notamment en doyennés.

Nous apprenons le décès du père Jules Reymond au moment de la mise sous presse. 
Nous reviendrons sur sa vie dans le prochain numéro.
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Patrimoine

Mémoire de Vars au quotidien
Il y a encore deux ou trois générations, les soirs de veillées, lorsque les jours étaient 
courts et que la neige ralentissait le rythme des travaux, les Varsincs se rassemblaient 
et la transmission orale construisait un socle, des repères, un patrimoine vivant. 
Poursuivant cette tradition, Odile David et Olivier Vincent sont allés à la rencontre  
des aînés. Il en sort un livre, mémoire vive pour les nouvelles générations.

La commune de Vars comprend quatre villages 
Saint-Marcellin, Sainte-Marie, Sainte-Catherine 
et les Claux. Le site des Claux a été créé pour le 

développement du ski à partir des années 1960. Le livre 
se concentre sur les trois autres villages. Sont cités éga-
lement les hameaux isolés comme le Forest, la Salce, le 
Château ainsi que les hameaux du Val d’Escreins habités 
jusqu’au début du XXe siècle.

Les armées du duc de Savoie ont complètement détruit 
Vars en 1692. Il ne reste rien des constructions anté-
rieures, sauf une partie de l’église de Saint-Marcellin. 
Cette église, de plan complexe a été reconstruite au 
XVIIIe siècle.

La vie quotidienne est l’objet de plusieurs chapitres. Il y 
est question de la vie dans la commune, articulée autour 
des rôles clés du Curé, du Maire et de l’Instituteur. La vie 
est dure. Les calamités, épidémies, incendies, inondations 
sont fréquentes. La solidarité est grande.

Retour sur une époque pas si lointaine…

De nombreuses 
processions rassemblent 
les habitants des villages : 
la fête des rogations pour 
demander la bénédiction 
des récoltes, la Fête-Dieu, 
la fête de l’Assomption et 
la procession de la Vierge.

L’église Notre-Dame à 
Sainte-Marie, remplacée 

en 1970 par le centre 
œcuménique.

L'église de Saint-Marcellin a été 
reconstruite au XVIIIe siècle après 
les dégâts causés par les troupes 

du Duc de Savoie en 1692.
À l’entrée, deux lions de marbre

rose de Guillestre accueillent
les visiteurs.

Les cérémonies religieuses 
rassemblent les familles de 
la paroisse : ici les jeunes 
communiants et communiantes, 
et les prêtres qui les 
accompagnent, créent la fête  
et la joie de tous (1933).
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Patrimoine

« Un ouvrage collectif »« Un grand nombre de prêtres du dio-
cèse de Gap, vingt-sept pour les XIXe 
et XXe siècles, sont natifs de Vars. 
Pour les familles, c’est un honneur de 
voir un de leurs enfants s’instruire et 
prendre cette voie. Le dernier, le père 
Édouard David, ordonné en 1930, est 
décédé en 1998. »

« La paroisse de Vars, depuis le départ 
massif des protestants dans les années 
1685, est majoritairement catholique. 
Pour les familles protestantes restées 
au pays, le culte est assuré par un 
pasteur venant de Freissinières ou 
du Queyras. La communauté protes-
tante se rend au temple le dimanche 
et les jours de fêtes pour écouter la 
prédication de la Parole de Dieu. Il 
y a entente et respect entre les deux 
communautés.
Tous s’entraident et participent en 
commun à différentes activités maté-
rielles en faisant abstraction de leur 
religion. Seul un événement marquant 
peut donner lieu à commentaire : c’est 
le mariage entre deux personnes 
de religion différente, mais après 
quelques discussions, tout se termine 
bien ! L’entente est bonne, preuve en 
est que malgré leur minorité dans la 
commune, les protestants ont vu l’un 
des leurs élu maire de la commune de 
Vars en 1931 ! »

Extrait du chapitre « Le Curé, 
le Maire et l’Instituteur »

Odile David et Olivier Vincent,  
pouvez-vous vous présenter ?
O.D. : Je suis née à Vars dans une famille 
ancrée à Vars depuis des générations. Je 
suis allé à l’école à Vars. J’ai passé la plus 
grande partie de ma vie professionnelle à la 
mairie de Vars. J’ai vécu la transformation 
de Vars, village agricole des Hautes-Alpes 
en une grande station de tourisme d’hiver 
et d’été. Ma retraite est très active dans de 
nombreuses associations.
O.V. : Je suis né à Paris. Ma vie profession-
nelle s’est passée dans une grande entre-
prise internationale. Je suis très intéressé 
par le monde et son évolution actuelle. Et 
j’aime Vars. J’y viens plusieurs fois par an 
depuis quarante ans. J’y ai une maison que 
j’habite de plus en plus souvent. J’y ai de 
nombreux amis.

Vars, passage et refuge,  
en êtes-vous les auteurs ?
O.D. : Oui et non. C’est un ouvrage collectif. 
Une équipe de Varsincs s’est réunie réguliè-
rement tout au long de ces dernières années. 
Chacun selon ses compétences a apporté 

ses souvenirs, son savoir, ses écrits qui ont 
nourri le texte du livre. Matthieu Masson, 
alors étudiant en architecture, a réalisé 
une étude dressant l’inventaire du patri-
moine communal. Des témoignages ont 
été recueillis auprès de la population. Les 
archives familiales, communales et dépar-
tementales ont été analysées. Plusieurs pro-
fesseurs d’université, familiers de Vars, ont 
apporté leur savoir scientifique en géogra-
phie, géologie et botanique. Olivier Vincent 
a assemblé les textes et les illustrations et a 
conçu la maquette du livre. J’ai, moi-même, 
rédigé de nombreuses pages et coordonné 
toutes les bonnes volontés. ▲

Olivier Vincent et Odile David.

Où trouver le livre ?

Vingt-sept prêtres  
du diocèse natifs de Vars

Dans les librairies de Vars
Le Book’tin – 05560 Vars Les Claux
La Gauloiserie – 05560 Vars Les Claux
Dans les autres librairies des Hautes-Alpes
Liste des librairies sur le site internet : 
http://varsaufildutemps.blogspot.com
En Provence-Alpes-Côte d’Azur,  
en France, à l’international
À l’aide du bulletin de commande 
disponible sur le site

Auprès de Vars au fil du temps 
À la Maison des associations – 
05560 Vars Sainte-Marie
Contact : Odile david au 
06 09 17 51 02  
ou varsaufildutemps@gmail.com
Site internet de l’ouvrage : 
http://varsaufildutemps.blogspot.com



Que Dieu nous prenne en grâce et nous bénisse,
que son visage s'illumine pour nous ;
et ton chemin sera connu sur la terre,
ton salut, parmi toutes les nations.

Que les nations chantent leur joie,
car tu gouvernes le monde avec justice ;
tu gouvernes les peuples avec droiture,
sur la terre, tu conduis les nations.

La terre a donné son fruit ;
Dieu, notre Dieu, nous bénit.
Que Dieu nous bénisse,
et que la terre tout entière l'adore !
 
Psaume 66
Messe de la Solennité de Sainte Marie, Mère de Dieu,
fêtée le 1er janvier.

Que Dieu nous bénisse !

Liberté religieuse, chemin vers la paix

“

”

"La paix est un don de Dieu et en même temps un projet à 
mettre en œuvre, jamais complètement achevé. Une société 
réconciliée avec Dieu est plus proche de la paix, qui n’est 
pas simplement l’absence de guerre, qui n’est pas le simple 
fruit d’une prédominance militaire ou économique, ni encore 
moins de ruses mensongères ou d’habiles manipulations.

La paix, en fait, est le résultat d’un processus de 
purification et d’élévation culturelle, morale et spirituelle 
de chaque personne et chaque peuple, processus dans 
lequel la dignité humaine est pleinement respectée.

J’invite tous ceux qui désirent devenir artisans de paix, et 
spécialement les jeunes, à se mettre à l’écoute de la voix 
intérieure qui est en eux, pour trouver en Dieu, le point de 
référence stable pour la conquête d’une liberté authentique, 
la force inépuisable pour orienter le monde avec un esprit 
nouveau, capable de ne pas répéter les erreurs du passé.

Comme l’enseigne le Serviteur de Dieu Paul VI, dont la 
sagesse et la clairvoyance nous ont valu l’institution de la 

Journée Mondiale de la Paix : « Il faut avant tout donner 
à la Paix d’autres armes que celles destinées à tuer et à 
exterminer l’humanité. Il faut surtout les armes morales, 
qui donnent force et prestige au droit international, 
à commencer par l’observation des pactes ».

La liberté religieuse est une arme authentique de la paix, 
et elle a une mission historique et prophétique. En effet, 
elle valorise et fait fructifier les qualités les plus intimes 
et les potentialités de la personne humaine capables de 
changer et rendre meilleur le monde. Elle permet de nourrir 
l’espérance en un avenir de justice et de paix, même devant 
les graves injustices et les misères matérielles et morales.

Puissent tous les hommes et toutes les sociétés, à tout 
niveau et en tout point de la terre, faire sans tarder 
l’expérience de la liberté religieuse, chemin vers la paix !"

Extrait du message de Benoît XVI pour le 1er janvier 2011, 
44e Journée mondiale de la Paix.


